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PAGES «RETRO» Rrm

Un texte de la ((RMS» de 1945 relu
et juge 50 ans apres
Par le brigadier Louis-Edouard Roulet

II n'est pas possible de
reproduire integralement
le texte Signale aux pages
45 et 46 et qui paraissait,
non signe, dans le numero
de mai 1945 de la RMS. Ce
serait trop long. On s'est
donc contente de donner
les quelques extraits qui
precedent et qui permettent

de juger de la pertinen-
ce des affirmations
redigees. On s'autorisera, dans
un bref essai, d'analyser
apres coup l'article en
question qui forme un tout
de quelque huit pages im-
primees, laissant apparaitre

un remarquable
effort de synthese.

Le premier chapitre inti-
tule «La fin des Operations
militaires» ne posait sans
doute pas trop de problemes

ä l'auteur, des qu'il
s'agissait de rösumer
l'essentiel des evenements qui
venaient de se derouler.
Pour cela, les qualites d'un
officier d'etat-major general,

ä meme de distinguer
l'important de l'accessoire
et d'en degager le poids de
la signification, suffisaient.
Le compte-rendu apparait
bien fait. L'auteur rappelle
la progression de la 9e

armee americaine et de la
2C armee britannique sur
l'Elbe, le franchissement
du fleuve par le general
Dempsey, l'occupation de
Hambourg et de Lübeck,
l'atteinte de la frontiere da-

noise. Parallelement, ä

l'Ouest, c'est la 1re armee
canadienne qui enveloppe
et libere les Provinces-
Unies, realisant l'objectif
de Montgomery, ä savoir la
scission d'une importante
fraction de la Wehrmacht
en deux trongons dislo-
ques et accules sur la mer
du Nord, voire sur la
Baltique, oü la jonetion avec
les troupes sovietiques ve-
nues de l'Est pouvait
s'effectuer. Au centre, le 12e

groupe d'armee Bradley,
lui aussi, atteignait l'Elbe,
alors que Patton, ä la töte
de la 3e armee, franchissait
le Danube, avangant
jusqu'ä la frontiere de la
Tchecoslovaquie. Quant au
6e groupe d'armee du
genöral Devers, il mettait fin
au mythe d'un reduit
allemand, occupait la Baviere,
la Te armee frangaise lon-
geant la frontiere suisse
jusqu'au Vorarlberg, la 7e

armee americaine döbor-
dant le Brenner et faisant
sa jonetion avec les troupes

alliees d'Italie. Berlin
tombait le 2 mai alors
qu'on venait d'apprendre
le suieide du Führer. Cinq
jours plus tard, l'ensemble
de la Wehrmacht capitulait.

La redaction du second
chapitre intitule «Notre
Situation» presentait pour
l'auteur des difficultes plus
serieuses. II ne s'agissait
plus de maitriser et de rö¬

sumer les Operations
militaires qui venaient de se
produire, pour decisives
qu'elles fussent, mais bien
de definir les problemes
qui, dans l'immediat, se
posaient ä notre pays. Pour
ce faire, il fallait analyser
les donnees du present et
les introduire dans une
serie d'hypotheses d'un
avenir ä la fois europeen et
mondial. C'est dans ce
contexte qu'ont öte repris
les extraits qui prefigurent
le present essai critique.

Le premier extrait evoque

la ligne de demarcation

qui separe les zones
d'influence des allies
occidentaux et celles de l'URSS.
A juste titre, le colosse
communiste, renforce des
Etats satellites occupes par
lui, inquiete notre auteur.
Ce dernier esquisse la
menace d'une penetration
pacifique, voire d'une invasion

armee en direction de
l'Ouest. Dans l'immediat,
l'URSS, par ses conquetes,
protege son territoire
national en etablissant ce
qu'apres le Congres de
Vienne de 1815, on appe-
lait «un cordon sanitaire».
Mais, question essentielle,
dejä posee il y a cinquante
ans, la mainmise finira-t-
elle par payer? Nous
savons aujourd'hui, donc un
demi-siecle plus tard, que
contrairement aux appa-
rences qui durerent pres de
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cinquante ans, les regimes

imposes s'effondre-
rent d'eux-memes lors-
qu'en Russie, le communisme

prit fin.

L'extrait qui concerne la
chasse aux collaborateurs
evoque, avec pertinence et
une juste reserve, le drame
de la France meurtrie, d'un
pays bafoue et libere, de
l'imbroglio des reglements
de comptes, des inevita-
bles derapages passion-
nels, d'une «justice populaire»

dont l'activite s'installe

entre le joug de la ty-
rannie ennemie et la re-
naissance de l'Etat de droit.
Avec une honnetete
intellectuelle qui l'honore, Henri

Amouroux, specialiste de
cette tranche d'un passe
recent, a analyse les
nombreux cas d'une confrontation

qui s'explique, mais
qui peut aussi se reveler
douloureuse.

Le passage consacre ä

notre pays, bien sür, retient

ä la fois notre attention et
notre interet. L'accent est
mis sur le miracle d'une
survie indemne, mais aussi
sur l'opposition qui n'est
pas pergue par chacun entre

l'apparente continuite
d'une existence traditionnelle

et une profonde
mutation de la Situation
politico-strategique. Ce qui frappe

l'auteur, c'est pour notre
pays la proximite du bloc
de ce qu'il appelle l'Europe
Orientale dans lequel il in-
sere l'Autriche, ce qui etait
juste ä l'epoque, mais se
modifia plus tard. En outre,
l'auteur souligne que notre
independance liee ä la
neutralite reconnue par les
puissances europeennes de
1815, desormais, dependra
de donnees entierement
nouvelles. D'oü la certitude
que dorenavant la securite
de la Suisse entrera dans
un rapport de force entre
les deux blocs, voire dans
l'hypothetique reglement
des conflits que les grandes

puissances sont en

train de negocier au sein
d'une Organisation mondiale

des nations plus ou
moins unies.

L'article en question, on
le voit, temoigne d'une juste

connaissance des faits et
des problemes, comme
d'une lucidite dans la pe-
see des differents criteres.
II demeure prudent
lorsqu'il s'agit de prevoir l'avenir.

Pour l'Allemagne, par
exemple, dont il souligne
l'effondrement et l'impuis-
sance, il ne sait quand eile
renaitra de ses ruines. Sur
un point pourtant, il se
trompe. Exortant les Suisses

ä rester vigilants, au
plan exterieur et au plan
interieur, l'auteur met en garde

notre peuple contre la

menace d'un divorce
ideologique. On sait qu'heureu-
sement, ce dernier ne s'est
pas produit.

LH. R.
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